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l'a faite, il ne l'a pas exécutée. Il avait Après cette inex4cutMon absolue d'une
promis également d'aider à l'établissement promesse aussi importante, je me demande
de grandes routes. Cette promesse no0 pourquoi le premier ministre et ses collè-
plus, selon moi, n'a pas été remplie. Il en gues prétendraient à l'honneur ou au mérite
rejette le blâme sur l'opposition, et l'oppo- d'avoir rempli leurs engagements. Mais
sition le lui renvoie. Il se peut que l'op- quoi C'est un fait notoire que le Canada
position ait raison, comme, d'autre part, il achète des Etats-Unis presque le double de
se peut que ce soit lui; mais, dans tous les ce qu'il leur vend. D'après la déclaration
cas, la promesse n'a pas été remplie. (e principes grâce à laquelle ces messieurs

L'établissement du chemin de fer de la ont obtenu le pouvoir, tout commerce entre
baie d'Hudson est incontestablement une l Canada et les Etats-Unis était répréhen-
affaire importante. A cet égard, il est en ille a premier chef; répréhensible en-
train d'accomplir la, promesse que le Gou- suite tout achat (ue nous leur faisions. Or,
vernemenit avait faite. '%je serait-il permis gjourd'hui, nou achetons plus que jamais
de dire néanmoins que le Gouvernement du i rx Etats-Unis, et, proportionnellement,
jour exécute là plutôt une promesse du ii.oins que jamais, je le crois bien, nous leur
Gouvernement qui l'a précédé. Les parti- vendons. C'est-à-dire qu'entre le Canada
sans du ministère diront que celui-ci rem- et les Etats-Uns, la balance d commerde

lit sa promesse à l'gard des ports. La ct aujoid'bui e. Ds'a l dminlstration de
Chambre ne se souvient-elle pas parfaite ce- messiceurs, plus lourdement contre nous
nient que c'était là un article, article très cnt sous l'aemini<rtion p o e leurs prédécst-
important, de la politique te l'ancienne leués.
administration? La Catbre ne se es Mais il y a plus, et nos amis ne le nie-
vient-elle s ao lme t que e rôle d u si ' ut certainement pas, un articfa importantveremetat ft lec , lotr programme a été ('empêcher que le
qui alors se trouvaient lans l'opposition 
semrblait être d'envisager avec alarme les n trnsports par ce in de fer ne se fissent

dépenses que proposait 'ancienni ad i- dlt tord ait sud. Ils ne nieront certain(e

ristration pour ces choses, tout conpme c'est .L pas que ceci a, été proclamé dans ton-
les es tribunes d'où ils ont adressé la pa-leur joie aujourd'hui de signaler avec or- r]le sux électeurs. Le ministre des Finan-

gueil des dépenses plus fortes encore qu'ils es (l'hon. l. Vhite) ne voudra pas nier
sont eux-mêmes prêts à faire. A l'égard qse'à la i irlère session du Parlement a -
ve ces promesses, il mnexistera aucune di- ttel il a déclaré que c'était là un article
vergenco d'opinion entre les deux côtés <e du programme politique du Gouvernement
la Chlamibre. Nous sommes heureux de' dui jour, et aujourd'hui que le trè's honora-
voir nos successeurs réaliser une politique rns chef d l'opposition (sir W. Laurier)

nui a été la nôtre et, s'il leur est possible fait entendre au très hono iable chef du
(le faire encore mieux que nous, ils auront (z. iverrinemomt (sic R. L. Borden't qu'il p-u
notre concours cans une ouvre qui a pour v oir quelque chose à demander tmd ant
hut le bien du pays. les efforts de la présente administration

Il est une promesse qui n'a pas été reom- leur faire porter à des ports américains les
plie, et c'est la plus inmportante que les grains du Canada à travers la ligne, il ré-
membres du cabinet ait faite alors qu'ils c'ond: Pourquoi n'en serad-il pas ainsi? Et
sioneaient dams l'opposition, celle-là même q' efflt pourquoi, disoîs-nous n'eu serait-
qui leur a valu le pouvoir. Sûrement cette i pas ainsi carque foi- ue la situation
proensse devrait être exécutée de préfé- l'exige?
rance à toute autre, Si elle ne l'est pas, Les dputés de la droite après avoir ra-
nos amis du ministère ne peuvent avec poussé le projet s'y snt ralliés et aujour-
raison de prétendre au mérite ou à l'honneur d'h i ils rons adjurent d'ajouter foi à la
d'avoir remmpli (le mtoindres eng-agoments et ré1 alisation de leurs promesses. Les cir-
surtout do mettre à exécution ceux de leurs constances, il est vrai, les ont obligés à
prédécesseurs. La promesse dont je parle nodifier leur attitude et à mettre au -
et j'espère (lue j l'énonce fidelement a eté cart le système qui les avait aider à esca-

lader le pouvoir et à violer les promesses
celle de ne plus trafiquer mii commnercer avec fatsa'op lcoa.Frelu u
les Yankees. La chose avait été roclaiée donc d'adopter la politique de leurs adver-

S ute ute i ne Ça été sirs Après semblable volte-face, le pr-
cette déclaration ui a fait onduler le vieux ier ministre (M. . L. Berden) abuse
drapeau avec tant d'entrain et tant de suc- maintenant de la crédulité de cette Clam-
cs pour nos amis. Le fait est néanmoins re quand il nous demande de croire que
que malgré leur accession au pouvoir et le Gouvernement a rempli ses promesses.
bien qu'ils soient on mesure de racheter a déission de l'ex-ministre des Tra-
cette promesse, les échafiq es avec ces misé- vaux publies (M. Monk) est aussi venue
rables Yankees se sont en fait accrus sous sur le tapis, et le premi'r ministre (M.
dur administration et, chose plus atroce Borden), conie il était convnable, a
encore, je crois qu'il y a ou augmentation prodigué à son ancien collègue les plus
du tant pour cent aussi bien qu'au grandes louanges. M, Monk, a-t-il dit, en
tion du volume des affaires. se separant de ses collèues, a obéi aux

L'lgon. M. OLIVER.
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